
LE SAMEDI

UN MONSIEUR

<Scène de camplagne)>
Le 27 avril 18C.., à neuif heures six minutes

du matin, Françoise, Bar'linet, âgée de quarante-
six ans, cuisinière, feîuî<îe dle chambre et lectrice
chez M. I)udeal, rentier, deîîîeurantit L..., rue
Neuve-do-Coiiiniercee, No. 26, entra, commne un
coup de vent, dans une élégante petite salle bisse0
où Madame Dudeval ce- sa ille prenaient leur
premier déjeuner.

-Madame !... Madame I..il vient (le des-
cendre, à l'hôtel du Ili>io el Or... un inonsi#ur

-Un monsieur?
Et tout le monde courut à lafntie pourt je

ter vite un regard à travers la mîousieline du
rideau.

Le Pigeon (10r représentait, (lu moins à cette
époque (depuis notre état de déce.-denece l'a, hélas!
bien changé), le nec plus ultrà, le summrumi,
l'idéal, dii genre hôtel conait il /fau1.

Je n'ai 'Pas le loisir (le m'étendre ici sur ses
extraordinaires mérites, non plus qlue sur ceux
(le l'honnête M. Dumins, sont propriétaire: je
mentionnerai seulement la fac;on <'uine rocli'-chle,

Q1JUEJ -VOTILmAIT-IL JDIRE?

Elle.-Vous avez dût bieni volis ennayer avec une voisine comnmo moi, pendant le dîner ?Voyez-vous, c'cst'quc
tont spirituelle.

Lui.-On ine l'avait dit, mais je n'avais pas voulu le croire.

véritablement supérieure, dlotit on avait dispcsé
l'entrée de cette remarquablq nmaison. Cil l'é-
taient que quatre miar'ches, et une pietiteý te.rratsse
recta-n,,ulairp- te-ré'meitée de ,îuelon'es ilcurs -

niaiq, quel tont ! quelle- ([:atéè el s la réunijoni
de ces simiples choses ! En% posant le< j'icd sur la
Première marche, dé jà une smtisf.ct iort part icu-
lière vous gagnlait ; arrivé sur la terrus.4P, il seili-
hlait que l'on ne fût plus, pour ainsi dire, le
mnêmle homme :me croira (lui veut, il s-, produi-
sait là une espèce éi in un ii' être, un
charme, qîue personne î'xlqeajnas

M. Dunuins, dans son intmelli-,"ntce <liue et
grande, appelait nmodeste'ment cela : le perron,
laissant ait voyageur éiîertcillé le soin de, coin-
prendre ce que renfermait cm cignplo mot.

Or, cette partie de la rite NuedîCîne
était, à part les jours de fêt', le suIcoiqi grai et
vivant de lat petite cité <le triois imil le -uincs mi
nous tî'atnsparton.s le lecteur. B> eiîli'ureux les
rares privilégiés, les notlables, qii ainsi (lue la
famille Dudeval, avaient vuie sur la façade du
Pigeon d'Or.

Mais, laissons pour un inistanrt tout cela, ctre
venons à l'événement (lu jour.

(télas, oui ! il fumîiait.
Le preîmier meouva:eîît était dle regretter chtez

lui cette mauvaise habitude ; miais il sullisiait d'a-
voir regardé un ins'.ant, de distinguer seulemnent
comnet il tenait son cigare, - et quîe ce cigare
était des plus fins et des plus exquisi, - pour
trouver que ce qlui était déf-aut ciez les autrie,
ajoutait à sa personne un(, éléganîce et un charnme
(le plus.

Commue l'oit pensu', nion iseuleiiient chez M. Du-
cleval, mrais dains les lit ii îoîs voisinete, chacuu (le
ses nmouvemienits était suivi et noté avec soin.

Il sa;rrêtt ( levant quaelques nî~snregar.
dlit les étalag.'s atvec uni atir, en apparence, in-
différent, puis il 'eg eadauns une avenue l.té-
rate.

En allant prendre son absinthe', M. l)udeval
saitiit le momrient où le, tihi'îre dI hôtel était sur sa
porte, et, après3 un bonjour, il , amiena adroite-
riirnit cette question

-Qu'stýe dlone <lue ce monsieur (lui est de£-
ci:ncu chlez vous, ce rîlatin 1

-5i julie hîommîne bien di,,itiutSu, dit d'un
atir grave Ml. iuninfi.

-Je rie sais pourquoi ,J'ai cett" idée, ajouta

Je nec sais si l'on a bien saisi le sens, la portée
exacte, de cette expression -un monsieur!

San% dloute, le I>iqyon d'Or recevait quotidien-
nemient des clienti; d'importance :à chaque arri-
vée du train, le dessus du Pallier, si l'on veut,
descendait dans cette maison d'ordre et (le bonnti
tenue; muais ce dessus là était ordinairement
compose <le niégocianits, do voyag"-ur.3 de com-
iierce très distingués, d'hiommies dlafflaires, do
dames respectables ou de rtentiers en villégiature.
Vous sentez donc la différence ; le voyageur dont
il s'agit nî'était plus du tout du même genre :c'é-
t'ait.., enfin, un monsieur !... P uiýqiie l'on a coni-
pris, .10 continue mon histoire.

Vcrs dix hieures un quart, il sortit de l'hôtel et
prit la rue, <>11se dirige Ltnt clu côtéd(e la campagne.

Il avait changyé de Mêenients. C- n'était encore
qu'une tenue de voyage, on (le proiena<le, miit
d'une élégance t d'un" ga-ût! depîuis le "racieuxc
chape.tu gris de perle, jiusqu'aux minices souli"rs
lacés, à plointe fine et légèrement arrondie.

Il paraisiait vingt-huit à trente ms
Il marchait, la tête haute sans aflfctation, avec

un -air doux et noble à lat fois. Il portait un ,jonc
à pouline (torée dle la lit tin droite, et tenait dans
la main1guh un cigare.

NI. Dudeval, mais.je me trompe fort, ou il y al du
mariage là-descouti.

-Je ne puis rien dir', rèpiiîdit lhôtelier en
clignant <le l'teil et, sourlnt avi C fine9se.

Aut fond, ''11 4 l4it ui rienîîi ' siî -ti itt qu'il
ne savait rien ; car le vny:b(eurit n'avait ouvert lit
bouche que- pour ct',iuitiai(lr soit rip1 ts M;tis M.
Dumins adorait se doentîer (les airi d 11 un 11144 de
confiuîîce.

UJn autre voisin survitif, p'eu après, et ob'tinit
la muême réponse.

A midi moins vingt, o11 dress t lnecouvert, danes
un angle du perron, au umilieu dles :Lrleilstes. De-
puis plus de deux ans, pareille choes" îîe s'était
vue.: c'était un hîonnîeur réservé autx personnages.

-A midi précis <quelle exactitude pour'tun
jeune hommîe !> le voyageur se mit à table.

Se doutait-il, que clans ce mêmne montent, à
l'abri <les persiennes mi-closes, (les yeux attentifs,
.-pp-artenant à des perconnes doent quelques-unes
pouvaient pas3er pour triés séduisante?, obser-
vaient soli nmoindre geste?... Fîit tout cals, il (etlit
fort habile et maître de lui ; catr, pas unte fois, il
n'éleva le regard dans4 cette direction, et sont atCi-
tude était d'un naturel adorable et d'une gra-
cieuse simplicité. S'il avançait la minîl pour se

servir, s'il é'levait seulement souûi
verre... Mais à quoi bon entrer
dans ses détails ? tout lpeut se
résumîer en une plirase . c'était le

*.~ rmodèle de l'éléganceetdu bon tont.
Au reste, n'avait-il pas touîtes

\w les délicatessesil Un(!< circoi-
V Jý ance<le plus était là pour le

I prouver

Deux ili-nce aisaent lors

inins dle fer :la boun ien i(i
ancienne voiture, simuple, nmais
convenîable, à laquelle les gens
conmme il L~ut counservaient, qnid.
g'rd tout, leur pratique ;et une
autre, réceiiiiîent élahîlie, la < 'mi-
cirr-ence, (lui p10114ait, avec sa
peinture lieue e '<t tics chevaux

frigats, attirer l'oeil davantage,
niais don t l'admliiin istration e't la
cI ieîitèl'' îî'tét iti s d ilîcîl l,'îî
goût. E i bien ! il avait p~ris lit

Ce îî'étuit rient, et. poîîî tant
cela avait été relmarqué.

Maintenanîît, le fait prenait
dles proportiol s tlorliies. I ',s
comnitairces oStmîiî'îit d'a , t
plus nomublreux et variés que l'on
ignorait a esoilîieîît pour (lui

- î j était cette visite, e't îîu'îliuý pou-
vait s'appliquer à l'une aussi bieni

q u'à l'autro <les quel(quesi lier-je. li suis leu (lu sonnes notables dle l'endroit.
Quoi qu'il eni fût, on prépar'a

en grande Ilîâte i's toilette's peur
l'heure de la musiique donît c'é-

tait précisémnilt le jour :le jeune inconinu is'y
rendrait sans cloute, et il était lmênme plus que
probable qu'il avaîit choisi loîjeudi pour ce imotif.

Vers deux hieures mocins cinq, après être re'sté
quelques instants à l'ilitérinur (le l'hôtel, b .jeulîo
hrommîe se mntra de nouveau sur lit terra<"'.

Il alluma un second cigare, deicendit lenîte-
ment les quatre marches, lit quelqu's pas sur le
trottoir, jetat un regard vague dauiti lat voiture pli-
blîque, la Coitcur)e'nece, qui tttionîjait 1ht, prête'
à partir, et, tout à coup), il franchit d'uîî pas le
nîarclîe-pied, s'assit tranîquuillemîent muir la limi
(luette de droite, et attendit

lUn mtoment, on crut qu'il faisait cela, c' '<une
cela, par fantaiHie, par désîieuvreient, P>ouîr voir,
sans but, enfini... Mlais non1 : le derier coul> dle
cloche retentit, le poitillon agita, son fouet, la
patache se luit en branîle e't de'scenîdit la rute
Neuve du.C'ouîîîîerce à fond <le trii

On n'entenîdit plus.jamnais parler de, liii.
Pli. Rtulîwî.î'.F

Les oies atteignent souvent doe l cinquîante
ans, annonce "ravemeunt un gand cofir cI

n'ezt pas une nouvelle pour ble cis de res
taurants ou de niaisons de pension.


